
Les conversations 
anglo italiennes 

M (SUITE DE LA PRBMISRB PAGE) 

À Gênes, les ministres anglais 
sont salués par les autorités 

M Chamberlain et lord Halifax sont 
arrives à Gènes a 10 h S. 

Sut le quai de :a gaie, décorée de 
drapeaux italiens et britanniques, une 
compagnie du 45» régiment d'infamene, 
avec musique et drapeau, rendait tes 
honneurs Le oremier britannique et lord 
Halifax on' passe eu revue cette compa­
gnie, puis ils ont reçu les hommages 
des personnalités venues pour les sa 
luex le préfet le Podestat, les séna­
teurs et un grand nombre d'amiraux et 
de généraux 

Les ministres britanniques se sont en­
suite entrete-ius avec les membres de 
la colonie anglaise résidant à Milan et 
à Turin. 

A 10 h. 12. le train est reparti pour 
Rome. 

Dans les tares, le passage du train 
est salué d'acclamations 

a*. Chamber.ain et lora Halifax sont 
l'objet de chaleureuses manifestations 
de sympathie de la part de la toule qui 
dans chaque „-are que traverse le train 
spécial roulant vers Borne, attend leur 
passage. 

A Viareggio en particulier, une foule 
dense a salue . arrivée du train en gare 
par un crépitement d acclamations et de 
vivats. Les- tint «s britanniques se sont 
montres à la joniere pour répondre aux 
applaud'swm 

Dans Rome pavoisée 
am jours de fête 

Rome. 11 - Pour recevoir les minis­
tres britanniques, te quartier de » gare 
a revèit sa oarurc d - Sale. U s immen­
ses mâts qui avalent ete dresses autour 
de la Dlace Exèdre et devant la gare 
pour la réception de M Hitler, ont ar 
bore d'enonn.•« orrtUmina» aux couleurs 
anglais et romaines D'au­
tres- banderoles bien, blan et rouge, or­
née* -dans le '•»* Iti fanion de l'Union 
Jact, pendent harmonieusement tout 'e 
long i e la façade de la eare de Termirri 
Entin. le Ion--' de la cour d'arrivée, des 
drapeaux an^.aia et italiens alternent 
par centaine» 

Les façades ocs immeub'es qui bordent 
la place ont ete décores de tapisseries 
et de drapeaux l'intérieur de la gare a 
ete derorr avec le meilleur goût Le 
toit est presque entièrement recouvert de 
drapeaux Ralktns et britanniques Le 
quai est recouvert d'un parquet sur le­
quel s'éteno un immense tacts ronge, si 
bien que le quai d'arrivée du train est 
large de plusfurs dizaines de mètres 
Ce quai es* borde de fusains qui servent 
de fond au magnifique monceau de 
lleurs fait de violettes d'œiullets ou de 
roses de couleur t>'-r><~ri« et rouge 

Du Plafond pendent le long des murs 
des banderoles blanc bleu et ronge 
i.lternant avec des drapeaux Italiens 
portant des cartouches aux armes de 
l'Union Jack de la Maison de Savoie 
oa du faisceau du Licteur. 

Bien que le temps soit, gns et un peu 
pluvieux, la Ville a pns un air d'amma 
tion par le» innombrables drapeaux ita 
liens qui ont été arborés dans les prm 
cipale» rues C'est la décoration baOi 
tuelle des Jours de fête, mais un cer­
tain nombre de magasins ont exposé 
dans leurs vitrines les couleurs anglaises 
laitea de fleurs ou de rubans : d'autres 
ont même sorti quelques drapeaux de 
Grande-Bret *gne. 

L'arrivée du Duce 
M Mussolini était arrivé à la gare, a 

11» heures où 11 était attendu par l'am-
I>ass«deur de Grande-Bretagne. Lord 
Porth Sur le quai d'arrivée se trouvaien' 
oe nombreuses oersonr.alités italiennes 

I Î ! aises M Mussolini avait revêtu 
pour la première fois le nouvel uniforme 
des fonctionnaires de la présidence du 
Conseil Le comte Ciano portai» la tenue 
de lieutenant général <*» la milice. 

Le chef du gouvernement italien a été 
ari'UotTH * son arrivée à , a «tare par 
l'Hymne fasciste, oui* fl a passé en revue 
les troutjes qui rendaient les honneurs 

La colonie an»l»««e acclame 
les représentants de l'Angleterre 
Le c God Save T. e Klng » chante 

avec une connrtioh Imiwes'ionncnte oat 
plusieurs centaines d'A.iglsls homme? 
et femme» massât a l'Intérieur ue la gare 
• accueilli I Rome M Chamberlain e» 
Lord Halifav i leur arrivée 

A 18 h 18 e-tirtement le train spéela' 
est venu «e mneer devant I» quai, atten­
ds!} les ministre» hrttanntcr» "> 

Dé» que le train est entré en eare. la 
nranloue des Orena -tiers entonne tes 
hvrr<n'*s nationaux Aussitôt <M Chanv 
bèrl.in aomrnit à la oorMrre souriant 
Le Duce et sti «Wt» «'avance vers lui La 
rer»ê r>tre »si cordiale. 

Anr*a s'ê're wrré la main le oremier 
ministre britanninn» nor'ant son oara 
pinte devnu ,eq-»n<i«i'r également en 
Talie et le Du'-e panent en revue (es 
ttouoea du ««'vice d'ordre Ptiis entrai 
lie* our V Mussol">i M Chamberlalt-
et Ln-<1 Halifax -•• «lirioent ter» la er->n 
do tribun» on se trouvent le« membre» 
rie ta colonie «ngliit» ont dentit's l'arrt 
vé» du Tain ne cessent d'acclamer leurs 
ministres 

La réce-tio" dans la «aile rovale 
Er>«nite M Chambet' un pénètre dan? 

la Salle royale ou lui sont présentes 'e« 
mmtstre» et sous-se<ret':res d'F.tat ita 
lien» les fonctionnaires de lambassade 
d Angleterre étc 

Les présentstions d'usage étant ter 
minée». M Chamberlain et le comte 
Ciano se dirigent vers la sortie dé ta 
gare One foule de Romains venus en 
rana» des différents -Hiartier*. de la Ville 
contenus -ar un 'rès imnortant servir-e 
d'ordre formé oar des miliciens des ber 
sagliers d»s carabiniers etc.. ainsi que 
oar des habl'las acclament chB'étireu 
sèment M Chamberlain dès que celui-ci 
apparaît 

Le c o r t w «raine 
la " Villa Madame • 
acclamé par la foule 

La Musique militaire une fols encore 
Joue la» marches royales anglaise et ita 
iienne et Otovanizza Puis se forme un 
long cortège de voitures découvertes 
dans les premières prennent place M 
Chambartain et le comte Ciano. Lord 
Halifax et le sous-secret aire d'Etat aux 
affaire» étrangères M Bastianini, Lord 
Pertb. et le comte Grandi, etc.. 

Les acclamations s'élèvent toujours 
chaleureusement au passage du cortège 

Sur la place des MO la foule est plus 
dense encore et .es acclamations n'en 
«ont Que plus nourries. 

Sur la place de l'Exedre des détache 
mente de troupes rendent les honneur» 
mais a la grande désillusion de beaucoup 
de Romains, le cortège prend la via 
Elmna. la via Veneto et la villa Bor 
ghSM. pour gagner la villa Madame, et 
comme l'itinéraire n'avait pas été indi­
qué auparavant, très nombreux sont les 
passants qui s étaient arrêtés sur les trou 
toirs de la via Nacionale et qui ne peu­
vent pas témoigner aux ministres britan 
Biques leur sympathie 

AU QU1R1NAL 
Au milieu de la curiosité sympathique 

d'une (ouïe nombreuse de Romains. M 
Nevttte Chamberlain et Lord Halifax se 
soaTTeadus au Palais du Quinnal. signer 
sur le registre dépose a l'entre» du Paial-
Royai, an ligne d'hommage au roi Victor 
Emmanuel Partis de la villa Madame 
na peu apièa 17 U. 30, les ministres 

britanniques ont traversé la ville par la 
via Veneto, la via des Quatre-Fontaines 
et la via du 20-Sepiembre 

Massée sur les trottoirs bordés de sol­
dats et de miliciens qui rendaient les 
honneurs, la foule a salue au passage 
les deux ministres qui. accompagnés de 
Lord Perte des membres de l'Ambassade 
de Grande-Bretagne, et de quelques fonc­
tionnaires du protocole italien, avaient 
pris place dans quatre grosses voitures 
fermées. 

Arrives au Qulrinai. a 17 h. 50. les 
ministres et leur suite se sont rendus 
dans la salle spéciale située au rez dé­
chaussée du Palais et ont signé sur le 
registre : La cérémonie a duré une 
dizaine de minutes 

PREMIER ENTRETIEN 
AU PALAIS DE VENISE 

M Neville Chamberlain, Lors Halifax 
et Lord Perth se sont rendus ensuite au 
Palais de Venise ou ils ont pénétre a 
18 h. Sur la place, extraordinairement 
.Humiliée pai des projecteurs, une foule 
assez nombreuse attendait le passage des 
nommés d'Etat britanniques 

Les ministres anglais ont été aussitôt 
introduits eu présence du duce et du 
comte Ciano. Les entretiens propremen 
j.ilitiqueà ont commence aussitôt après 

Le Communiqué officiel 
Rome. 11 — On publie le communiqué 

oficiel suivant : 
« Le Duce a reçu à 18 h., au Palais de 

Venise en présence du ministre des 
Aft aires étrangères comte Galleazzo 
Ciano. e Premier ministre britannique 
M Neville Chamberlain et le ministre 
des Affairas étrangères Lord Halilax 
L'entretien a dure une neure et demie 
et sera repris dans l'après-midi de 
demain. » 

Le dîner au Palais de Venise 
A l'issue de l'entretien les nommes 

d Etat britanniques se sont ensuite ren­
dus à la villa Madame, pout v changer 
de vêtements 

A 31 h.. Ils ont assisté comme jn sait. 
au Palais de Venise, à un grand dîner 
donné en leur honneur par le Duce 

Le discours du Duce 
Voici le texte du toast prononce pai 

M Mussolini & l'issue du diner au Pala-s 
de Venise offert en l'honneur de M 
Chamberlain : 

c Monsieur 1» premier ministre. 
» Je suis heureux de vous donner a 

vous et a lord Halifax ma bienvenu» 
cordiale et celle du Gouvernement tas-
ciste en Italie et à Rome qui. en vous 
accueillant comme des hôtes agréables 
et comme les représentants d une grau 
de nation arme, veulent, en même temus 
vous témoigner la sympathie avec laquel­
le le peuple Italien a suivi votre œuvre 
et celle de votre gouvernement. 

Votre esprit de compréhension, la fer­
meté avec laquelle vous avez personnel 
lement collabore à une solution equita 
Die des problèmes qui pesaient lourde­
ment en septembre dernier sur la vie 
de l'Europe, la ténacité avec laquelle 
vous avez suivi un programme de récon­
ciliation et de paix, ont trouve l'appré­
ciation la plus sincère dans mon pays 
qui a toujours cru en une paix tondee 
sur la Justice, laquelle était et demeure 
le but qu a poursuivi et que ootirsuit .a 
Politique de l'Italie fasciste 

Les accords italo-britanniques entrés 
récemment en vigueur ont place sur in» 
Dase solide lea rapports entre la Grande-
Bretagne et l'Italie. Non seulement Us 
ont reconstitué sur un nouveau plan 
d'entente aussi bien dans la nouvelle rea-
.ite méditerranéenne qu'africaine, une 
amitié entre nos deux pays, mais Us SM 
en même temps ouvert la voie a une JOI-
laboration qui est un élément nécessaire 
a la paix de l'Europe et dont nous sou­
haitons qu'elle soit aussi durable que 
féconde. 

C'est avec ces vœux auxquels je joins 
mes sentiments sincères d'amitié pour 
votre personne, que Je levé, Excellence 
mon verre en l'honneur de Sa Majesté 
le Roi de Grande-Bretagne, d Irlande 
et des Dominions britanniques d Outre-
Mer, Empereur de» Indes, à votre santé. 
a la grandeur et a la prospérité de votre 
nation 

La réponse 
de M. N. Chamberlain 

V»)ici le texte du toast prononce aai 
M Chamberlain en réponse aux oaroie* 
de M Mussolini : 

« J ai ete très touene par les senti­
ments cordiaux que votre elxceilencr 
vient d'exprimer envers moi-même et 
mon pays et nous deux le ministre les 
lilaires Etrangères et moi-même n.ius 
avons été profondement émus par le 
caractère chaleureux de l'accueil îui 
nous a ete reserve a notre arrivée lans 
ta capitale de l'Empire Italien 

C'est un réel plaisir poui enacun îe 
nous de revenir dans ce pays et dans 
cette ville qui. a travers tes temps a 
inspire si fortement beaucoup Oe censées 
et d'oeuvres humaines C'est un plats;; 
de voir avec nos propres yeux ta nou 
velie Italie puissante et en •jroktre.s. qui 
t surgi sous la conduite et l'inspiration 
dt votre Excellence 

C est en qualité de représentant dune 
grande nation, dont le désir est de .-es­
ter en amicales et même étroites rela­
tions avec nie autre grande nation, que 
je suis ici aujourd'hui Votre Excellence 
a été assez aimable, en se elerant en 
termes flatteurs a la part que j'ai prise 
dans la recherche d'une solution le.-
problèmes qui, en septembre dernier 
pesaient sur la vie de l'Europe Je vou­
drais répéter ce que J al déjà dit, que 
nous sommes tous protondénient rede-
vaoles a votre Excellence pour votre aide 
et. votre coopération qui ont contribue si 
decisivement su' résultat pacifique de a 
Conférence de Munich 

Je sut» venu loi en continuateur Oc la 
ooiitioue pour laquelle je me suis pro­
noncé i Une peiniqua o amit •« avec tous 
•t d» non hosilllt» a regard d» personne 
une politique qui a en vue ta solution 
lust» »t pacifique des difficulté» in 1er 
nationales par I» moyen de négocia 
tiens. 

Je suis heureux de penser que nos 
deux gouvernements ont pu donnei ine 
exprsssion concrète a cette politique, car 
ce fut dans cet esprit qu'ils ont conclu 
au printemps dernier l'accord ang.o-ita-
lien qui a été mis récemment en vigueur. 
Il est a remarque! que, comme un des 
premiers résultats de cet accord nos 
deux gouvernements ont pu mer ici et 
a Londres, procéder à l'échange des 
Informations militaires prévu par cet 
accord. 

Convaincus ou» nous somma» que nos 
intérêts en Méditerranée, Men que d im­
portance vitale peur noue deux ne doi­
vent pas nliiiaalrement êtr» en conflit 
I un avec l'autre, Je crois que cet accord 
a ouvert un nouveau chapitre d'amitie 
et de confiance entre nous, qui devrait 
être fructueux pour la stablillté ooliti­
que de l'Europe. 

En assurant Votre Excellence que j ap­
précie hautement votre exp'esslon dam! 
tiè personnelle et avec l'espoir qut nos 
deux nations puissent coopérer ensem­
ble a t'œuvre consistant à assurer une 
paix durable en Europe Je ievr- mon 
verre a la santé de Ha \aajeste >• Roi 
d'Italie empereur d'Ethiopie et a la j 
prospérité constante des peuples sur les­
quels 11 règne. I 

«RENCONTRE 
DE DEUX EMPIRES »... 
Telle est, selon la presse italienne. 

la signification de la visite 
de M. Chamberlain 

Rome. 11. — « Rencontre de» deux 
empires », c'est ainsi que l'on présente 
à Rome la visite de M Chamberlain et 
de lord Halifax A cette occasion, la 
presse brosse un tableau des relations 
entre l'Italie et l'Angleterre depuis un 
siècle Elle rappelle qu'il y a cent ans 
l'Italie était a la merci de la flotte bri­
tannique et que les Italiens considéraient 
alors l'Angleterre avec une admiration 
sans bornes Le chemin parcouru depuis 
ces temps est bien entendu mis en 
vedette 

c Aujourd'hui, écrivent les Journaux, 
la position matérielle et morale des 
deux pays s'est radicalement transfor­
mée L'Italie est devenue une grande 
puissance qui peut dire une parole déci­
sive pour le sort du monde. Le peuple 
italien ue considère plus les britanni­
ques avec les sentiments des Italiens 
du siècle dernier II ne volt plus en eux 
des privilégies à qui le monde et surtout 
les mers appartiennent de droit divin 

» Etablir entre l'Italie et l'Angleterre 
une politique de collaboration des empi­
res, tel est au fond selon en particulier 
le » Telegrafo », Journal qui reflète la 
pensée du Palais Chigi. le sens véritable 
de la politique de M Chamberlain, de 
ses Initiatives et de son voyage a Rome». 

Enfin, les Journaux mettent en relief 
que si le premier ministre anglais agit 
ainsi, c'est qu'il est convaincu que 
l'empire britannique a tout à gagner de 
1 amitié d'un homme comme M Mus­
solini et de l'amitié du peuple italien. 

LA PORTÉE DES ENTRETIENS, 
SELON LE « GIORNALE 

D'ITALLA » 
Rome. 11 — Au moment où va com­

mencer le séjour romain des ministres 
britanniques le « Giornale d'Italie » 
précise ce que l'on attend du côté italien 
des entretiens Halo-britanniques 

« C'est dit ce Journal sur les problè­
mes européens en général intéressant 
l'itaue et 1 Allemagne que se concentrera 
l'attention dés gouvernements Italien et 
britannique » 

En ce qu concerne plus particulière­
ment les revendications que vient de 
formuler l'Italie, le Journal affirme que 
celles-ci reposent sur le droit écrit ainsi 
que sur d'essentielles raisons politiques 
et morales 

« Elles ne constituent pas une menace 
pour les intérêts de la Grande-Bretagne, 
pas plus que pour ceux de quelque nation 
d'Europe ou d'ailleurs que ce soit Elles 
se placent organiquement comme les 
revendications allemandes dans le sys­
tème de la paix et de l'ordre européen, 
lequel n'a pas encore ete réalisé, et 
seront soutenues par l'Italie en temps 
voulu et de façon appropriée avec toute 
la fermeté qui vient a une grande nation 
de la conscience de son bon droit et du 
sentiment de sa dignité nationale. » 

« Ceci, dit le Journal, engage M. 
Chamberlain à constater que l'Italie ne 
s abandonne pas a des gestes inutiles et 
que loin de provoquer les autres, c'est 
elle qui continue d'être provoquée tous 
tes jours.» 

11 affirme ensuite que la rencontre de 
Rome pourra définir la position de l'Ita­
lie et de la Grande-Bretagne à l'égard, 
non seulement des rapports franco-ita-
jens mais de tous les grands problèmes 
européens et conclut : 

< Nous souhaitons que ces positions 
soient telles quelles puissent amener 
une compréhension réaliste et une col­
laboration active. La Grande-Breiagn« 
qui doit veiller sur son immense empire, 
a besoin de paix et de solidarité euro­
péenne. One fois que les besoins légiti­
mes des deux puissances de l'axe -se­
raient reconnus, Rome et Berlin pour­
raient fournir leur contribution décisive 
pour la protection de cette paix dont la 
nécessité est également reconnue oar 
l'Italie et l'Allemagne.» 

« La pacification 
de la Méditerranée est d'un intérêt 

vital pour l'Angleterre », 
écrit un journal allemand 

tserlin, 11. — «Il est hors de doute 
que le fameux statu quo méditerranéen 
set aujourd'hui une notion loin de pou­
voir être consiacree comme une terme 
réalité», écrit aujourd'hui la c Corres­
pondance politique et diplomatique» 
îrgane de la Wilhelmstrasse. 

La « C. P et D » poursuit en ces ter­
mes : « Le monde ne peut negligei que 
le t acteur italien en Méditerranée soit 
modifie radicalement et que l'Italie a 
par conséquent à formuler des revendi­
cations différentes La Méditerranée 
n est plus aujourd'hui l'espace vital d'un 
peuple soumis a toutes sortes d'influen­
ces étrangères Une nouvelle grande 
puissance a surgi en cet espace vital 
Autrefois d'autres nations ont su 
s assurer a temps des possibilités politi­
ques et économiques sur les côtes médi­
terranéennes On ne peut qu'espérer 
qu un tiendra compte a temps aussi le 
•la réalité d'une nation italienne unie qui 
est sûre de ses amis puissants et qu'on 
tiendra compte de ses besoins légitimes 

» Bien que la Méditerranée ne soit ja* 
i espace vital de l'Angleterre cette mer 
garde un tntérèt vital pour ITSmplre bri­
tannique. Aussi est-il d'une Importance 
essentielle pour ta Grande-Bretagne éga­
lement qu'une pacification intervienne 
<- long des rivages méditerranéens » 

La prise de position allemande sur tes 
revendications italiennes exposées aujour 
J'hui dans la < Correspondance Diplo­
matique et Politique Allemande », éditée 
er feuillets de couleur rouge 

Cette « Information Diplomatique et 
Politique Allemande ». qui a des attaches 
particulièrement étroites avec la Wil 
ielmstrasse. ne parait qu'à des occa 
sions extrême-rient rares et importantes 
quand il s'agit de préciser avec une 
vtgueui particulière le point de vue du 
fteich 

La presse anglaise est réservée 
Londres 11. — La presse londonienne 

lonne ce matin la première place au 
voyage de M Chamberlain et de Lord 
Halifax, mais fidèle à sa tradition, elle 
s'abstient provisoirement de commentai­
res qui risqueraient soit dé gêner la- mis­
sion que 'es ministres se sont donnée, 
soit de porter à faux, elle consacre son 
effort à ''information. Aussi est-ce. non 
dans les édltoriaux. mais dans les cor­
respondance» de Paris et de Rome, qu'est 
traité le sujet du tour 

Les correspondants des journaux an­
glais a Pans font, tous ressortir le par-

E C H O S 
et CARNET 

CALINORIIR. - Jeudi 11 lanvMr 1»1» -
lie jour de l'année : Soleil t lever à 7 h 45, 
coucher * 16 h. 15 — Lune t lever à 0 h.. 

tuener i 10 h. 50 
Saint du joui : saint Alfred. 
MgraoROLOOiE. - atattan o» un». -

Observations faites le 11 Janvier » 17 h «fi : 
Baromètre : T48 mm. S ; baisse depuis 

la veille à 17 h 45 . 8 mm. 1. — Thermomè 
tre : fronde 7.6 ; minima 6.8 ; maxima If 
— Etat hygrométrique : 81. — Hauteur 
d'eau tombée depuis la veille a 17 h 45 : 
i mm. 2 — Direction du vont : sud-est. 
force modérée — Direction de» .mages : 
ouest, sud-ouest — Etat du ciel : nuageux, 
étoile — T»mp» probable pour aujourd hui 

ouvert à eclalrcles. quelques pluies 
rRSVItlONS OK L'OfPIOI NATIONAL 
•apis» Nerd i Nuages très abondants et 

rares averse» cette nuit ; èclaireies et gibou­
lées demain. — Vent du secteur sud mo­
déré, postant démain » secteur nord-ouest 

Le minimum de température sera en 
'tgère baisse sur celui de la veille 

DISTINCTION. - Hier. M. Kawalkowsai. 
Consul général de Pologne, i Lille, a remis 
à notre confrère. M Emile FERRÉ, direc 
teur-rédacteur en chef de « L'Echo du 
Mord ». les insignes de Commandeur le 
''Ordre Polonla Restituta. 

Nous adressons, à notre Confrère, nos 
Dlus sincères félicitations. 

JEUX 
D'ESPRIT 
pour s'amuser 
• n f a m i l l e . . . 

EN REMONTANT LES AGES 
Représentez-vous sous les palmiers de 

•a Riviera. une réunion des six vieil­
lards Illustres suivants : l'auteur dra­
matique Henri Lavedan. l'ancien pré­
sident de la Republiqu. Alexandre MU-
lerand. l'acteur Antoine, fondateur du 
Théâtre Libre, le roi Gustave V de 
Suéde, le maréchal Pétain et l'historien 
Gabriel Hanotaux Si vous additionnez 
leur âge et si avec ce nombre respec­
table d'années vous remontez le cours 
de* siècles, & quel important moment 
de l'histoire vous arrêterez-vous ? 

Voua trouverez la réponse 
plus loin 

Le directeur de l'Office 
Municipal de Placement 
de Perpignan inculpé 
d'abus de confiance 

L'affaire fat découverte 
à la suite d'une enquête 

dont fut l'objet un employr 
pour trafic d'influence 

Perpignan 11. — A la suite d'une 
inculpation de trafic d'influence portée 
contre le nommé Georges Payre. employé 
a l'Office municipal d* placement, l'en­
quête ouverte sur cette affaire a amené 
une inculpation d'abus de confiance et 
de détournements contre le directeur de 
l'Office. Joseph Philibert. 45 ans, dont 
tes détournements, lorsqu'il était sous-
économe au collège de garçons de Per­
pignan, atteindraient 2004100 francs. 

NOUVELLES MANIFESTATIONS 

DE CHOMEURS A LONDRES 
Londres. 11. — Les manifestations 

auxquelles se livrent depuis plusieurs 
jours les membres du mouvement na­
tional des chômeurs se sont poursuivies 
aujourd'hui, à Londres. (Jn certain nom­
bre d'entre eux se sont accrochés, non 
plus aux grilles de la résidence du Mi­
nistre du Travail, mais a celles des Bour 
ses du Travail, des quartiers de Fulham 
Stephney et Camden Town Ils tenaient 
des affiches portant l'inscription : c Sau­
vez-nous de la faim » c Nous exigeons 
des secours d'hiver». 

On certain nombre de leurs camara­
des qui se trouvaient parmi la foule 
chantaient en cadence : « Apaisez 'es 
chômeurs et non pas M. Mussolini ». 

LA REPRISE 
DES TRAVAUX 

PARLEMENTAIRES 

( S U I T ! OS LA PRSMItRE PAGE) 

Les objections de M. Marchandeau 
M Marchandeau s'est oppose au prin­

cipe même d'une amnistie «'étendant à 
tous les faits vises dans le rapport de 
M René Richard Le gouvernement 
serait disposé a accepter des mesures de 
bienveillance individuelles à l'égard de 
certains ouvriers et fonctionnaires qui se 
sont trouvés entraînés à commettre des 
actes ayant doué lieu à des sanctions 
pénales ou administratives II accepte­
rait donc volontiers une proposition ten­
dant à autoriser le gouvernement à 
accorder des grâces amnistiantes, mais il 
lui semble impossible d'absoudre, sans 
aucune discrimination, une série de dé­
linquants qui, en particulier à l'occasion 
de la grève du 30 novembre, ont commis 
des délits d'une sérieuse gravité 

Le fait que des violences peuvent être 
amnistiées quand elles n'ont pas entrainé 
une incapacité de travail supérieure à 
20 jours, a retenu particuHèremen: 
l'attention du ministre de la Justice, qui 
a cité plusieurs exemples caractéristiques 
de voies de fait commises par des gré­
vistes contre des non-grévistes dans des 
circonstances particulièrement regret­
tables 

M. Marchandeau a signalé également 
certains actes de sabotape comme celui 
qui consistait â. mettre une barre de fer 
dans un aiguillage et qui eussent pu 
entraîner des conséquences redoutables. 
Il a indique que 1.639 poursuites avaient 
été engagées et que les faits lui parais­
saient tellement graves qu ils n'étaient 
point susceptibles de bénéficier d'une 
amnistie. 

Le ministre a souligné en outre que 
si les condamnations prononcées il y a 
quelques semaines ou quelques jours 
étaient complètement effacées a la suite 
du vote du texte de la commission l'auto­
rité des magistrats ayant prononcé ces 
condamnations pourrait en être ébran­
lée. 

M. Marchandeau a montre en outre 
que certaines dispositions sont inappli­
cables comme celle qui prévoit a l'art. 3 
la réintégration des ouvriers licencies, 
puisqu'il serait impossible de contraindre 
les patrons au réembauchage de ces 

AUJOURD'HUI, 
LA CHAMBRE 

INSTALLE SON BUREAU 

LA SITUATION POLITIQUE 

EN BELGIQUE 
(SUITC O I LA PRSM1SRB PAC!) 

Af PLÏCHOX 
gui a formulé des critiques contre le 
projet Richard. (Photo Nyti 

ouvriers, aucune sanction n'étant prévue 
en cas de refus 

Dans ces conditions, le ministre a 
demandé à la Commission soit de renon­
cer a la discussion du rapport dé M. René 
Richard, soit de le modifier dans le 
sens qu'il a indiqué. 

La discussion 

fait accord qui est résulté des conver­
sations du Quai d'Orsay, ou. plus exacte­
ment, qui a été constaté au cours du 
bref entretien entre les ministres des 
deux pays 

Les correspondants de Rome laissent 
entendre que l'on se rend d'ores et déjà 
compte, en Italie, du caractère inébran­
lable de cette entente 

La presse polonaise 
suit celle de l'axe 

Varsovie. 11. — La presse polonaise 
jusqu'à présent réservée dans ses com­
mentaires sur le voyage de M Chamber 
lain à Rome, le présente ce matin de la 
même façon que la presse allemande et 
tallenne 

L'orfane gouvernemental « Express: 
Itarenny » assure que M. Chamberlair. 
est prêt à intervenir entre l'Italie et la 
France, bien que cette dernière repousse 
toute idée de médiation 

< n n'y a pas de doute, ajoute ce jour­
nal, que l'Angleterre désireuse d'une 
détente entre l'Italie et la France, enga 
géra celle-ci à faire des concessions dans 
ls questions du Canal de Suez et de Dji­
bouti, tandis qu'en Tunisie. l'Italie de­
vrait se contenter de privilèges pour sa 
minorité. Mais M Mussolini consentira-
t-il à restreindre ses pians ambitieux » 

Après son audition, une discussion s'est 
instituée, au cours de laquelle MM Que-
nette. Drouot et J -P. PLICHON ont 
critique à leur tour la proposition déjà 
discutée par la Commission en première 
lecture sur l'insistance des commissaires 
socialistes et communistes La majorité 
a résolu, en outre, de demander demain. 
à là Conférence des Présidents, l'inscrip­
tion du rapport de M René Richard en 
tête de l'ordre du jour législatif mardi 
prochain 
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LE SÉNAT A VALIDÉ 
LES SÉNATEURS 

ÉLUS LE 23 OCTOBRE 

...à l'exception de MM. Mallarmé 
et de Rotschild 

La séance est ouverte à 17 h. 05. sous 
la présidence de M. Damecour, doyen 
d'âge Le Sénat procède à la vérification 
des opérations électorales qui se sont lie-
roulées le 23 octobre, dans le tiers des 
départements Les bureaux réunis avan 
la séance publique, avaient examine les 
dossiers Deux élections ayant ete con­
testées, celles de MM Mallarme tAlsrer» 
et Maurice de Rotschild ( Hautes-Alpes > 
des sous commissions ont été nommées 
qui déposeront un rapport. Le Sénat 
statuera ultérieurement. 

Les propositions des bureaux sont --au-
fiées et à l'exception des deux cas réser­
vés tous les sénateurs de la série c A » 
sont validés. 

L'assemblée se renvoie â demain 15 h. 
pour l'élection du bureau définitif. La 
séance est levée à 18 h. 15. 

Les candidats à l'élection 
du Bureau 

Paris. 11. — En vue du renouvellement 
annuel du bureau du Sénat auquel i 
sera procède demain, le groupe socialiste 
a désigné M. Louis Oros (Vaucluseï 
comme candidat aux fonctions de secré-

L'installation du bureau définitif de 
la Chambre aura lieu demain aprcs-midi 
après le troisième tour de scrutin néces­
saire pour pourvoir le sixième siège de 
vice-président. La majorité absolue 
n'étant requise que pour les deux pre­
miers tours de scrutin, il n'y aura cer 
tainement pas de quatrième tour 

La Chambre aura ensuite a régler son 
ordre du jour d'après le» propositions de 
la conférence des présidents de commiv 
sions qui se sera reunie avant la séance 
Il est orobable que les socialistes et les 
communistes demanderont que la propo­
sition relative a l'amnistie aux fonction­
naires et ouvriers avant été l'objet de 
sanctions à la suite des grèves du 30 no­
vembre, soit très prochainement dis­
cutée 

D'autre part, l'assemblée aura, en 
accord avec le gouvernement, à fixer 
l'ordr; dans leouel seront discutées les 
diverses mteroellations qu'acceptera le 
nrésident du Conseil. 

En raison des obligations du ministre 
des Affaires étrangères qui sera retenu 
orochainement à la session de la S.D.N à 
Genève, les 25 ou 30 interpellations sur 
la politique extérieure et sur la politique 
coloniale ne pourront pas venir en pre 
mier lieu: par contre, il n'y aurait au­
cun empêchement, semb'e-t-il à commen­
cer par celles qui visent la politique agr 
cole et. qui »ont au nombre d'une tr<-r 
taine 

M. XAVIER VALLAT 
RESTE CANniDAT 

A LA VICE-PRÉSIDENCE 
Le groupe de la Fédération républi­

caine communique : 
< Le groupe de la Fédération républi­

caine réuni sous la présidence de M 
Louis Mann, a décidé, à l'unanimité 
de maintenir pour l'élection à la rioe-
présidence de la Chambre, la candida­
ture de son représentant M Xavier-Val-
bat, président du groupe des députes, 
anciens combattants et l'une des figures 
les plus représentatives parmi les com 
battants, artisans d'une victoire qui a 
non seulement sauvé la France et son 
Empire, mais qui les a agrandis. 

» En maintenant cette candidature, le 
groupe se voit obligé de rappeler que 
M Graticii Candace a occupé pendant 
l'année 1938 un siège de vice-président 
parce que la Fédération républicaine 
avait renonce bénévolement en sa faveur 
et pour une année seulement à l'exer­
cice de son droit réglementaire. 

M. Candace maintient également 
sa candidature 

De son côté, M. Gratien Candace a 
expose dans une lettre cuculaire adres­
sée à tous ses collègues, les raisons du 
maintien de sa candidature contre celle 
de M. Xavier Vallat. 

Il y écrit notamment que « étant 
donné les événements récents, il conve­
nait à titre de symbole, que le député 
colonial qu'il est fit partie du bureau 
de la Chambre pour bien marquer 
l'union fraternelle des cent millions 
d'habitants de l'empire français. 

M. Lebret retire la sienne 
Enfui M. René Lebret qui était arrivé 

en tête du ballotage au second tour de 
scrutin a annoncé qu'il retirait sa can­
didature, celle-ci n'ayant été posée que 
contre M. Jacques Duclos. désormais élu. 
et sa volonté étant <ie ne pas se présen­
ter contre M Xavier Vallat. candidat 
désigné officiellement. 

UN ORDRE DU JOURf 
du comité exécutif 

du parti radical-socialiste 
Paris. 11 — Le bureau du comité 

exécutif du parti radical et radical-
socialiste, réuni place de Valcis sous la 
présidence de M. Raymond Férin, député, 
vice-président, a voté a l'unanimité 
l'ordre du jour suivant : 

« Au lendemain du triomphal voyage 
effectué en Corse et en Afrique du Nord 
par le président du Conseil, le bureau 
du comité executif adresse à celui-ci 
l'expression do son admiration et de sa 
reconnaissance 

» Il salue en Edouard Daladier l'hom­
me d'Etat qui après neuf mois de gou­
vernement, incarne aux yeux des 110 mil­
lions d'êtres humains qui peuplent l'em­
pire et la métropole, la France de la 
liberté, de la démocratie pacifique et du 
travail. 

» Après avoir mis en œuvre le redres­
sement des finances et de l'économie de 
la nation sauvé la paix rétabli l'ordre 
public et l'autorité de l'Etat. ie président 
du Conseil a rendu a la France son pres­
tige et son autorité devant l'Europe et 
le monde. 

» Le parti radical est heureux et fier 
que cette tache au été accomplie par 
son président. Il s'en remet à lui avec 
confiance pour résoudre avec le même 
succès les problèmes ûr demain » 

Le bureau du parti a par ailleurs 
mandaté M Henri Guernut à l'unani­
mité, moins une voix pour demander au 
comité exécutif qui se reunira dimanche 
prochain, de se prononcer en faveur de 
l'inscription auoai rapide que possible 
à l'ordre du jour du Parlement de la 
réforme électorale conformément aux 
décisions du Congres de Marseille 

Après quoi, te bureau a délibéré et a 
décidé, a l'unanimité moins trote absten­
tions, de faire confiance 4 la politique 
intérieure et extérieure de M. Spaak, lui 
a demandé de ne oas démissionner, a 
rconstaté que la déclaration du premier 
ministre a la commission des A/falres 
étrangères, constituait un fait nouveau. 

Dans ces conditions, le bureau convo­
que oour Jeudi après-midi une assemblée 
plenière du Conseil général du Parti 
ouvrier et. robablement. un congres 
national extraordinaire 

La position nouvelles est la suivante : 
étant donné que la Belgloue exige le re­
trait des volontaires italiens d'Espagne 
et que si ce retrait ne se fait pas, elle 
quittera le comité de non-intervention 
ce qui lui permettra le libre commerce 
avec l'Espagne, y compris le commerç» 
d'armes au gouvernement rénubllcain !e 
Parti Ouvrier accepterait 1 envoi d'un 
attache commercial a Burgos. 

DANS LA LÉGION D'HONNEUR 

Grande Chancellerie 
Sont promus au grade d'Officier t M. 

BaMide, conseiller honoraire à la Cour 
d'Appel de Riom ; nauss ancien cap;-
tauie du cadre actif : Marignac. direc­
teur honoraire au ministère des Postes ; 
Plessis professeur honoraire à la Facul­
té des Lettres de Paris : Régnier, chef 
honoraire du secrétariat de l'Institut de 
France ; Tiaaeau préfet honoraire ; Veil-
lon, préfet honoraire. 

Ministère du Travail 
Ont été promus au grade d'Otlicier : 

M. Chaille. Inspecteur général du Tra­
vail à Paris : Greilsamer, administra­
teur de sociétés à Paris. 

LE CHALUTIER EN FLAMMES 
AU LARGE DE L'ILE DE GRCMX 

A SOMBRE 
Lorient, 11 — Malgré les secours ap­

portes par les pompiers de la Marine et 
ceux de Lorient le chalutier « Roee-
Mane », qui était en flammes au large 
de l'Ile de Croix a été complètement 
tiétr.iit Comme on s'efforçait d'échouer 
l'épave sur la cote, celle-ci a coulé, à 
4 h ce matin, devant la «ntadelle de 
Port-Louis. On sait que l'équipage com­
posé de. 10 hommes a été sauvé par le 
chalutier « Lilias ». 

LE MINISTRE DE L'IRAN A PARIS 
A QUITTÉ LA CAPITALE 

Paris. 11 — Le ministre de l'Iran a 
Paris dont le gouvernemenï vient, à la 
suite d'un incident de presse de rompre 
les relations diplomatiques avec la 
France, a quitté Paris hic: soir, a 
Zt. h 15, par le « Simplon-orient-Ex-
press » 
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taire, en remplacement de M. Fevre. 
arrivé a l'expiration de son mandat. 

De son coté, l'Union démocratique et 
radicale a décidé de soutenir la candi­
dature de M. Achille Naudin. au poste 
de secrétaire rendu vacant par le décès 
de M. Martin Binachon 

a DÊDÊ El DOUDOU . LE S JUMEAUX FACÉTIEUX 

U PRÉPARATION 
de l'Exposition 

du Progrès Social 
Lille-Roubaix 1939 

Samedi, cérémonie de pose 
de première pierre au Centre 

régional, Pavillon du Nord 
et Porte monumentale 

Nous donnons ci-dessous le pro-
j.amme de cette journée : 

A i l h. 30 : rendez-vous à la Laltene 
du Parc Barbieux. a Koubaix. 

Visite des chantiers et pose de la pre­
mière pierre du Pavillon Départemental 
et de la porte monumentale 

A 12 h 30 : réception à l'Hôtel de 
Ville par M. Lebas, député-maire, et par 
les membres du Conseil Municipal. 

Présentation de la maquette du Centre 
Régional par M Agache urbaniste en 
chef de l'Exposition de Roubaix. 

Description des pavillons et disposi­
tions prises en vue de leur aménage­
ment, par MM. les Architectes et par le 
Délègue General a la Propagande. 

A 13 h 30 : déjeuner offert aux délé­
gations dans la salle d'honneur de la 
Mairie de Roubaix. 

TRIBUNAL MILITAIRE DE LILLE 
AUDIENCE DU 11 JANVIER 

Trois ans d'emprisonnement 
à un déserteur 

Joseph Discours, âge de 21 ans. soldat 
de 2" classe au 43' Régiment dlnlan-
terie a Lille, était porté manquant a 
l'appel, le 16 décembre 1836. à ai h. 
N ayant pas reparu depuis il a été porte 
déserteur le 20 décembre 1936. 

Discours s'était rendu en Belgique II 
avait notamment étc signale à Boignée, 
puis a Veiauies 

Poursuivi pour désertion a i étranger 
en temps de paix avec emport d'effets. 
Discours a été condamné à 3 an* d'em­
prisonnement. 

A la Foire. — Incorpore le 21 octobre 
1937 a- 43" R. !.. Julien Cauwet Solda'. 
de 2* classe, était en absence illégale 
depuis le 4 septembre 1938 Le B sep­
tembre. U était rencontré, vers 23 h-, 
déambulant sur le champ de foire, a 
Lille. Un ofliclcr en civil appela un ser­
gent et un caporal-chef et les pria de 
faire conduire Cauwcl à la caserne 
Négrier 

En cours rie route, Cauwel tint des 
propos injurieux. 11 déclara notamment 
que « s'il y avait la guerre, ce aérait sur 
les grades qu'il tirerait ». 

Le Tribunal a condamné Cauwel. pour 
outrages envers supérieurs et l'Armée. 
à 2 ans d'emprt»onne/nent. 

Au rassemblement. — Le 3 décembre 
1938 un adjudant du 51* R. I. rassem­
blait ses hommes pour effectuer un tra­
vail de pansage. Le soldat Moine Henri, 
ayant montre quelque répugnance en­
courut des reproches. Il prit mal ceux-ci 
et déclara à son supérieur : c SI vous 
n'êtes pas un lâche et un fainéant. 
sortez que je vous casse la g.. ». 

Moine a été condamné à 2 ans d'em­
prisonnement. 

A la oase aérienne. — Pierre Petit, 
soldat de 2* classe, de la Base Aérienne 
de Compiegne. était poursuivi pour vote. 
Le 6 novembre, il dérobait un complet 
civil à un de ses camarades, puis un 
harmonica : dans la nuit du 6 au 
7 novembre, il enlevait un second com­
plet crvll et une gabardine. Il a en outre 
dérobé un stylo et un appareil photo­
graphique. 

Pierre Petit a été condamné à 1 an 
d'emprisonnement. 

Sn Espagne. — Désiré Delforge De-
loffre Renault et Georges Repage 
n'avalent pas satisfait i% une période de 
reserve. Ils ont été déclarés insoumis. 
Tous trois étaient partis se battre e s 
Espagne. 

A chacun le Tribunal a injligê 3 mots 
d'emprisonnement. 

Au polygone. — Le ÏJ novembre 1098. 
le colonel commandant le Parc régio­
nal de réparations et d'entretien du 
matériel, à Douai, contrôlait la surveil­
lance des lieux de stockage dea muni­
tions au polygone de Dorignlea. Vers 
13 h. 1S, il constatait que le cancanier 
Oeorge Paul était endormi le sang du 
grillage qui entoure la niche aux gre­
nades, devant laquelle 11 avait -été ntaoé 
en sentinelle. 

George a déclaré, qu'il avait «u « n 
ébloiilasemcnt et s'était endormi il a 
été condamné i 3 mois d'emprisonne­
ment avec sursit. 
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